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ASSEMBLÉS A L'HOTEL 
ry V •** *' 4* r 

DÉS RÀ-GOüls 

à les Curieux des bons repas auront 

i$ane fàtisfîtâion ex(MèféSwairtÿ'' 1 

. ' , r/aRiïf!| çf 

Chez G O 0 E K F°E 
f.. de Nertemya. 

**<?!*&* 



LA TROUPE 
DES BONS 

EN FANS, 

Affembles à f Hôtel des Ragodts. 

L’Hôte donne une Table ronde 
Une nape & douze couverts: 

Et qu’aucun rimailleur de verS, 
Ke s’en approche, & ne la rompe ; 
A eé rond qui n*a P°‘nd de bout t 
La place d’honneur eft par-tour, 
Trêve de la cérémonie , 
Ne choquons point la volonté , 
One là contrainte Soit bannie , •- 
Et que chacun de nous vive en liberté, 

Ne (oupirons plus pour Silvie : 
Lai (Tons ce beau ti tre d’ Amant , 
Ce foin qargéqe inceflamraent , 
Troublé fêtât de notre vie; 
Puis l’image de fes appas » 
Nous vient trouv^dans le repas , 
Et le nombre de fes merveilles, 

une aimable illufion , 
n;éle parmi nos; bonteilles , 

g invite, à boire à cette paflio». 

tUartiUn H. 
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Ces empreffetrfetfi font infime»* 
Et s'attacher fi forèçrâm^ 
Qu’on n*ait pas utf fçiil mqwient t 
Qu’on ne fou avec les femmes* 
L’amour légitime me plaît * - .. 
Mais je trouve l’autre fi laia ^ 
Et fesloix me font fi ftvérei. 
Que fai ptaifir à l'oublier y - ,u.... 
Si j’aime ce font feà Comeres , ■ . , i ,. . 
Qu’on a coëffées de ehanvrpf<&£evêtues dower. 

Ne charbonnons point la^mùraille , 
Ce n'eft que le papier dçs foi** * ; . 
Ou; Te regfllré des filou* i 
Des gourmans & de fa canau^e j, :y- 
Garçon , appôrre-non*1 Va . t ^ 
Donne de Peau, lavoîM j^jÿ^^^ t yrpt- < 
Je vois que l’Hôte s’açBeaqqe(l^,., 
Il eft midi, .ça P^af<”%TinWÎ& *r' • ' * ' 
Ces bouteilles ont bonqç. 
Garçon , mets-nous à Pffiffiÿfo; ô^ çe doux. 

De cette machine ïaôyfS^gwjèfb-a: !u a. 
Nous pourrons faire un n . >:U.< .'.rr 

Mais qu’ont ne nous ref^^pa^n-/ ■ , ' 
Cette grande Pièce tr'emmante y, . 
Bœuf; magafin de no$r«jgp*, a * T': ‘>ï: 
Donne la moelle de . 

*<) <ï 

! ri r/b k 

. Jmiik-- 

Le goût de ta chair émtflR^ n «v t </f 
De ta langue & de tesrm^tf>^ ,.rf?, r. 
Te feront dreflër une woRhéé 
Si pour les célébrer tu prête tes palets» !(h 

Plat des Plat* le pW% : 
Mais aufli le Plat le plus «tfr, 
D*o« l’Avare n’ofe approcher r 
Que franc <Pé.eot à notrg table * yr. 
Ordonnée ave6 confi|foÇ ^ • 
De ptécieufe expreffiôt* * . - 
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Magnifique & riche afletnbJage - -,. ^ . 
De jus ,'de crête! , & dintetlms^ 6 . 
Placez - vous parfumé pbtage V 
Bifque , pompéufém'ént ^enez ï'nos feftWs. 

Quinteffeoce toujours plaifante , 
Baume charmant dç notre' cœur , 
Brafier coulant , doucé jiqnéùr , f 
Boifibn mufquée & ravïflante, 

* Source de liefiè & d’appas , , 
Souverj,n Pripce dq Vèpâs , 
Srrd-è ', pVéYéri’f ■’dè la hature , . i5 
Beau Frentigrcâtty tyè (je mofrteïf 
Font de leurs corpif fa Sépulture , ' - , 
Quand de mille bilfuits ils’ont fait tes Autefît 

Fourreau de gfài* allez commune , 
Belles en t r ail les dé' ndurcèau , ' 
Joli paquet, ftfâba1 rbiifebu , 
Très-ravifiant quâqd’bb’déjeàne , 
Bien farci d’anis thih , “ , 
Venez-,vous-qn mâtin , 
Voéy^o^CTez^ySeiPHqus la joie, 
©es plus excellens*$J&ft-pns, , ' ],j 
Aimables enddi3fïlè&1dë.tT rote, 1 
Venez , pour vot^Aratiflèr, nous vôqs dépouil¬ 

leront ^ 
Epaifie liqueur de lignes , 

Beau mélange d’ingj^éqîeni. , 
./ Compagne de mor<?e*aubt |iiands , 
| Et de nbs i agoâts p.lfjs infignes ; 

D’un coup dflnt OW’iW'pfrpîid pas.garde, 
Auquel vous êtes deift/né'Sjî 1 ^ 
C’eît en effet bonne ‘ ffièüîarde , 
Q l’tî en eft f>qu qire ^bu&! ne' preniez parle nez 

Orgueilleufè, & belle' éfolneneet _ 



Superbes ■ sW i- o ' b 
Préfem digne « <y-'u' • 
Glorieux fambdjg^dfc Mlyaoee, » ,. - : > 
Admirable & jWe' ,v, ; > r.'-> r;Q, 

Des Feftiuxle ib'- in," ■-< 
«l^oirarSSttlfe # â«pf« M •.. J- - H 4* H.2 ' 
A 1a façon des vjW^j^fjï--'«5ir.- '!*■.* l' 
Suivez Bacehus , ftitvez Bedonne , , ? 
Èt venez nous trouver ;t<É>u$ chatgcsdç.^â^* 

’ • «ers, . ' ,n ,ü,v u^m 
Douce amertume ’dç * rrovence j , n - >( ^ y i 

SurnagenteSfTégàfe ^tnçui**^/' ^ H/J> l 
Solide corps , irerre de ligueur ,,. 1 
Fruit paéifioué , amwbls0#*.*' s! 'I N 
Lenrtir facre des hüiframs ^ ,ù ' | : * 
Qui rend nos côrp* ^ A 4*f;s sa) 
Olivesj'ferme» & naarrts> _ Aï. ;L^;i jm’J . 
Boutons en cœur roulez çnee noô^,, ; - -,■■>) 
Symbole de nos a^emut^- 3 : bii&Ji 
Puifqurun trouve ïcntX:>Q^..|*®îff,pt:.^§$PWW, 

Innocent morceauc^fj$g$|S^.>y _: : r, > r, 
Que lies JUils ne matVgètç JwSa^ -*5 a i; a 
Jeunjç'AHttrèf «C tef$e|^:Vv, ' , 
De nôces & de coittfM|rr • ? ^- 
Petit grondeur ,'joli fWûrej^jr^ v ;, 
Apporte -nous ta rouf^JP»:» ficVt 
Ton P«« grouin ,^^t b^^ ^_ 
Car fans toi nos Pefttm ne w?nt point «$»? 

pe.r |,• • t : '-r.-.U 
, * a; Ulttis :i b Ti 

Sh»e> ■ t v%] iuiïyi 

:<■ A iü'% 

■ t& rV‘l 
Prémices dè jardinàgèr. t 

Petit» chef-.l'céuvres dU' Pïlfttetinr^, 
Que mes peuX te trouvent cofttens r 
Quand vous couronnez nos pètaggs f 

Poinçons moflers & teyOureux * 
Doux javelcftr &r amoureux , . 
Afperges, la Reine des herbes - 





kwr.wi 

►/ 

m -• -1 .... 

Pour régner ,y y- y 
Admirable pb^ç , de Q«* fciw, ,- ,., ., 
Dotfrfes rafcopt'sfi raviflaps * „ 
Nous rendent de~fî bons.**'<■ ^ l-.i* 
Qu’ils raniment'lts demi-mpr^V_;J 
Pour ar river à . 'nos 
Oranges , verttei nous donner nos^p 

Gibier, que pas pn ne féconde V ; , 
D’un vol fier & précipité , f'. n 
Venez a notre gaieté * 
Dans ce repas où tapt abonde : >■ ~ 
Nous bénirons ce digne jpuiy ' /. 
Qné vous fûtes par notre amour, 
Auffi bien volées que. prifes- : \.v% 
Mais en 'Montjoye é!evez-y,Qus., 
Groflès Perdrÿorquoés. 
Vous rerapoi'tezioütjî Fhonn^ur des 

Il faudroit garder- té fijetîçe , r .. 
Sur-tout ne fe vanter. jamais ^ . - r» 
De l’excellencè dç * es met».» 
Que font une fi.belle efifetice.* 
La Nature & l’Art font ici , 
Bout foplager notre fbuçj ; y rt - " r 
Lëf teiivés * les Temrojs$,*$c les.fiües "y ,, 
Soupirent pour ces,aliroehs ; 
Qui compofent nos béatil!e,s,v . ',</ , r , y 
Comme les vrais témoins, de leurs, content^ 

rr • piens. . y : , *« •. .V> 
Unique craîre & nette glace,. . , y 

Petit abrégé de la mer ^ y 
Où l’on ne voit jamais 
Que des cueillera de'boni 
Exquis aliment de enflai 
Elixir dé maint animal,, 
Tranfparent baltin. de gelée , 
Riche miroir, approchez-voi 



Et paroiflez dam la mêlée, 

Le ragoût le plus beau & té plus fain de tous, 
A ce glôu glou de nos bouteilles , 

Nous employons1 un riche tems, 
Mais pour être mieux écoiïtans„ 
Pourceau , prête-nous tes oreilles, ' 
Que ta bajoue y folt aûflf. 
Que la fumée avoir noirci: 
Prête-nous auffi ton échine , 
Tes faociflès & ton mufean , 
Les Ragoûts de notre Cuîfine , 
Ne fauroient faire un pas fans tes pieds de pour* 

ceau. - 7 
Nos mâchoires nront point d'entraves. 

Ni notre gofier «interdit, 4 ^ 
Même depuis que Am nous a dît J 

Que c’eft ici du vin de Graves^ 
Je n’en-vois pas un d’ébahi. 
Depuis qu'on boit du vin d’Ay , 
L’Hôte > n’eft-ce poirit de Bar fur aube /* 
Monfîeur , c’eft du clés d*Avenet i ~v. 
11 eft excellent , Dieu me fauve, 
jamais au Dieu bibans , je n’èa hoir de ffne». 

Galimafrées fucculentes. 
Pots-pourris , aigus Àrticbaux r 
Vous , ornemens de nos écots. 
Tortues toujours excellentes , 
Ortolans, Tourtes & Perdereaux , 
Lapereaux , Cailler de Faifandeaux , 
Outardes , ravivantes proie 
Eguilletes d’Harans forets, . ' A 
Vous luifant paiement d*Encfioie, 
Venez pour aflortk nos plus, riches Banqueta 

Petits Habh ans des Mbnt/gnes y 

Qui vous p-iiffez de ferpoîet ,, 
Qui cachez fous un poil foler, 



te meilleur . > 
Venfe^ , petits Càbçial^fwi^ » ;tf j • »STp 4 
Vêtus de vos griF^s cgujeufs r 
Quittez la grotte fou terrain? « - * 
Où vous courez dix ®îUe hazankj» 
Venez, bons ‘Lapina4e Giareune* .■ V 
Four éviter lesrufes des Renadv . 

Familier aliment/d'y v^ogne,*’ • * ’ ••/. 
Remede contre le-dégoût, v 
Sublime pointe du Ragqût; , >•*.,.« J- 
Th4rÂa<}ivÇv jifjviA.'Qafcpgne * 013 "■ ■ * 

Seul antidote des rn*na,W$ „ , > ;> r c 
Qui multipliez tous lesr^ns ^ ,t. ; 
Tête de feu, flatm^e' 

* Aimant du bU$s^& du^çleeet *• • ;v* c; - J - 
Ail pénétrant, faarqaik mt, v**> ■ ' 'i • 1 " 
Venez nous échàuie(v4e4!»ns k GapateU 4 

' Pâté de lait , md&jc^Uéç- - •- 
Gâteau , Crém^e r Bifcui|,Roy»V * j 
Superbes Mets & m - 

Belle figuré du Sple»! * , i 
Goût raviffant & nptBfftreiï » 
Volume forti de fa-pr^Te^ '•» 
Fromage qui s’anéantit,, . \t 
Roquefort que je te carefk ,f v i v ,'V \ 
Meule , viens-t’en chez npus eguifer l appettt*. 

Belle prife de .qatrevcbafTe*, < 
* Muraille.faite fans ciqaiçnty ■ ’i 

Prifon de pât*r4^Cr,ament^ , v ’ ^ 
Baftion.fait dç lào«pe gt^ce }% J 
Corps fuvard an^QBjjp,^.,,,i, > •. . • 
Cachot dextréroei^t d?8W*k» 
Pâte, mobile Çègultuf* * - , 
Lièvre, de goût très-'reluuffé t. * 

• Faites pou? goûter tue peu . . >. 



I 

Et h tort 
Toi qui porte 

Qui dans U boue & lès marets.' 
Avec les fufils Sc les rets 
Te laiflè prendre 
Que fans faire ne 
Souffre qu’on te 
Et t’enlever de 
Pour faire juger de 
Viande noire , 
Viëns avec tes fœurs /faire un nouveau 

Pour cette claire friatidife , *>- * 
Dt ce Médecin tant vanté- , 
Après avoir un peu chanté, 
Nous, en prendrons iplus d’une prifé j 
Pe cet Hypocras blanc » gris,, 
Que chacun boive à fa Cloris * 
Aufli bien la grapule eft fètre r 
Tapperçois que les plats font nets 
Et que pour fonner la retraite, 
€Jn vient de nous fiervir un baflin de 

S’|l refioir quelque cbofê à dire , 
Pour l’excellence du Banquet * - 
Que fur la fin notre caquet,, 
Soit éloigné de fa- Satyre ,, 
Encore qu’il foit fertnis, 
De railler'un peu Tes amis: 
Mais que «e foit de telle forte 
Que' le vin ni lés partions , 
Ne nous trouble & ne' no-us emporte. 
Qu’en chantant quelques Chanfons. 

Parmi fes cheres magnifiqués. 
Mon cher Baron je vous-^omett* 
Que je n’en puis goûter les mets 
Si j’y vois ces Acadétniftes £ 
Ces efprits à cenfurer août, , 



—^—tw. r* ^— 

furent/jamais de mon goût» 
Si mes vers fenre.it la Gafcogne % 
Et ne font pas affcz polis, 
le les dédie à quelque Yvrogne, __ 
Lequel rotant dura ; ces vers lent jolis. 

CH ANS O NNOl/VS LL B. 

SI vous voulez que je chanté. 
Faites^moi verfer au vin; 

Il eft doux, il eft divin , 
(I rend mon ame contenté : ' ' 
Ah , ah , ah , ali, ah , ah , ah / * 

.•Qu’on ne me donne pas. 
Jamais d’eau dans mon vdrre : 
Ah , ah , ah , ah, ah , ah , ah / 
9 u’on ne me donne pas , 
Jamais d’eau dans mes repas. 

Si vous voulez que je gronde 
Faites-moi porter de l’eau « 
Elle a fervi de tombeau , 
Une fois è tout le monde : 
Ah , ah , ah , &c. 

Je voudrois que les Rivières , 
Fuits , Fontaines & Ruiflêaux, 

• Ne puRênt ouvrir^leurs canaux : 
Que pour nous rincer nos ver es 

kAh , ah, ah , &c. 
Je voudrois que les Bécaflb , 

Les Perdrix & les Levreaux* 
Ne puflênt avoir de tombeau . 
Que Je creux de nos carcalies: 

> Ah* ah , ah, des. 

^ im-J vauuv-' 
* (vmUf4i 

tCU^ , 
% 

Y J H, i 








